
DANS LE 
PACIFIQUE 
(tUITI Dl L* miMIIIII PAGU 

11 avions britanniques 
abattus au-dessus de Malte 

Rom*, U. — l^ Grand Quartier Otnéral communiqué : 
VIvt «ettvUé et rtovnnalmani* at d'artillari* ëMM «utl^ntt 

Motaurt tfu front É* l« OyrénaMpJo. Dtt choMturt altomantfo ont 
abattu troit appartlls •nnamii. Les ba»«i navale* «t aérlonnot 
4o Malts, notammtnt Ta-V*n«zia, ont été attaquées à plutloyro 
ropriaH tt violtmmtnt bombarda**. Da* avtona d* ctiaa** d« 
l'Aia ont, dan* da* angaBamantsa*rl*n* partieuM*r*m*nt violant* 
•battu on» apparalla *nn*mi*. Un daa nôtraa n'aat pas rantr* b 

Au coun de cea demièrM ]our-i 
néa*.  daxu   la  région   d»   Bhwmo.i 
deux onportants groupes de la iùO'\ 
dlTiaun etunoiae ont été complete- 
mCRt   décimés.   II   devient    «videci l 
qua les debris dee iinupes chinoises 
en  Birmanie et  plu»  spécialerotni 
dans la ragion fronta.iere ne pokâè- 
dcnt  plus de commandement  uni- 
que. Il rat * peu prés impossible    u 
haut commandement chinois d'êiA- 
bUr ou de maintenir le contact a^eo 
IflB groupes isolés. Ceci vaut specii- 
lement pour les force-s de TchomiiC- 
King opérant dans les rrats méri- 
dionaux de Chan. C'PSI la quêtait 
«tanonnée  la 93* division     de     !.< 
••   armée   en   vue  de   dclendrc   la 
récioD frontière en face de la B.r- 
Bta&le et de lladochinc française 
Oea  tniupea  s'étaient   retranchées 
au sud-«at de Mandalay et lors ar 
leur retraite n avaient   pas   seule- 
ment fait sauter tous les ponts sur     Vichy.  IS.   —   Le ffouvernement 
le fleuve Saldoin. ma'^ avaient egs-'américain a fait P«7«nir ■", Bou-i 
lement  engé  de   nombreux   obMi-t vemement français, le 10 mal. par  „     .     ,     ,     _       . ... 
clea et posé dea mine». Loreque Ifs : intermédiaire  de  1 amiral  Robert.^ 1 attltUOC flU  Premier BlBlStre 
forma dunoisea des «>•   id' rt 200" h«"t   commissaire   de   Prance   aux, 
division voulurent également battre ^nilil«„ i".'.„!«i«. ^^^^îï^'f'L^''. Ug^iS 

Les agressions  CHURCHILL VOUDRAIT 
, RENDRE POPUUfflE 

anglo-saxonnes 

Quatre condamnations 
à mort prononcées 

contre des trafiquants 
dé beurre 

en Allemagne 

7 us de réclnsk» 
à des profiteurs de guerre 

LA GUERRE 
SUR MER 

ISUIT 
d'une  tx>mlM  au   Canada   et   aux 
Btata-Unts. Afin d'enter à t'aveiur 
lea réperciJsslon.s déaastreuses d in* 
formations semblables, le mmtstcre 
ds   la   Marine   américaine    a    fait 
savoir  que  dorénavant  des  toipu 
lages de navires sur le Samt-La.- 
rcnt ne seront plus communiquais 

Par   ailleurs,   le   dépa.rtement   d* 
la Manne a dû reconnaître la perte 

Berlin. 13. — L'action contre les de    deux   navirea   marchands   au 
trafiquants et les accapareurs dcmtjlarge de la c4ta Est.  Il  s'agit en 

LE REPRÉSENTANT EN FERS 
ÉUCTRIQUES, NtTAlT 

QUTN VULGAIRE ESCROC 

Il a été arrêté à Lille 
Ayant appris, voici quelques )our&. 

Su'un   Individu  se  présentait dans 
ifférentes  maisons de  la place 

lea pratiques criminelles sont dtri- l'occurence  d'un   navire  marchanjjquincailliers. msKasina de TB.P. ou 
gées contre la communauté, se pour-lamérlcain de 9000 tonnes et d'un[a'appareilla«e " 
suit énergiquement.  Celui oui  talticargo de 6000 tonnes, appartenan'iplacer, à 

(SUITI Ol LA PKIMItm PAO» 

électrique,   pour 
un prix relativement I 

IRANKENYERSORGUNG FUR 
HDrTERBLIEBENE 

VON REiCHSDEUTSCHEN 
KRIEGSPERSONENBES- 

CHADKTEN „ 

CONDIMNATIOII 
DE GOMMUMSTES A DOUAI 

î D«n* M séance du W) avril, la aec- 
tion •péci»;« d» 1» Couf "> APP«1 *• 

I Douai a prononça las ooodamnatlODs 

I    Bslûvgâ  Jfin   n*  a Torum   'Polo- 
Die    im    Bercich   der   Oberfeld  g^'^;-»-;-'^^STûni^^^ 

kommandsntur     670     wohnhaften Sf,^n   j 260 fr    5 tiu d'mtwdictlon 
reichsdeutachan        Hinterbiiebenen ^^ .ajour. - .   „ 
von       KrtegapersonenbeschadiBten.     Ekrzrpcuk Helén§. n*» a lUKour. 
die nsch Maas^Rbe des Reioh«ver-tsna   profaaalon   '   .-.—^-«.^ Lotaon-soua-Lao». 

 ^  ^   . sorfunsacesetaex    vprsor(tt   werden. Si  '""•.^''•"".'.J't'iuri   i*"»n^t"r»o 
dcs'ave"rt"îssements prodlgïl^ pariâ'une société de" navTratlon nôr\é-idêVfêrg'éiëctfiq'jes, les inspecteursiwerden In die im Reich bestehende 5}_^_5_*     « »»   ■ 

,If gouvernement doit s'attendre auxfgtenne 
[punitions les plus sévères. Elles ont, 
id'allleurs déjà été appliquéae à plu-,     ngrlin 

LA fiUERRE DES BAZSî^'£2f.T.'^S^rm'n"^''r:];^---,---^^^^^ ^1» 
qutlquia-un. d. ce» par«ll« Oui ^P"^. et à f.^"..!^ l" ™'?",commwç«nu et furent UMI h»u- 
•v.lent viol* IM lou reUiuve. «u K^lment. donT ™toïSj^œ î'reux deTueill.r cha l'UB d'eux, le 
r.iinnn.m«nt de»denrée* ahmentu-l',"^ r?'_™v!'l.°°"' " «"Piiiaie * reprétentaiit qui était en tram, On 

13.    —    Dans   le   Saint 
un  iecond   navire   a   été 

Kr.egs.      BeceU Jniieph, n» a Dortmunl  ( A - 
„.,-„..„....    «...          —  ^-,        Ul«   un,„„„„„   rn.vuteur à taoMn-Oth.l- 
Lavant recherche en vain dans IMiBetehiaberexh   wohnhaften   reicht i.  nie Uarceiu. activiu comniunuu. 

Bauvùi'et oëraert'tendlrënt au re-IKrankenveralcheruns    fur 
présentant   une   habile   so.inciére Ihinterbliebene  embeaoeen. 

0 l'r I |»s de dMts rauonnement desdenreea alimentai- 1,1 r|,„„iv,i h. 
nt Deux employe» d'un bureau'"'"^™" "• 
d'expédition, lea nommés Willl Gel- 

le en  retraite  en  traversant 
duin.  elles furent  prises entre  les 

^al.| exigences nouvelles tendant à modi- 
fier le statut des Antilles actuelle- 

Jhnicii^'nïwïrol^M ralratLS» ■>>">' '""'""";, „ .„ .  ...  , vu?*d"^"»ection   de""a''dét'en7êl«îl*« et venues. Ils tirent main bM- 
japonaise»   qui  s'étaient   lancée»   a      "-« P™"'"" '''?"" >,*',* î?!* clvUe.  Cllurchlll  portait  o.len»ible-l«e «ur 1* tonneaux de beurre   deux 
leur  poursuite.  De   ce   fait. 
funnt compietement décunèes. 

Tokio.  13.   —   L'agence   Dom.îi 
communique   que   les   forces    jaiH 

•   . 1 d( 
assez sévères pour CMMUUer aau'et Carl Borchert, avalent et. 

charges par les Chemins de FVr Al- 
lemands de tranaporter des mar- 
chaodiaea d'une gare berlinolae à 
l'autre. La Relchsbahn leur avait 
adjoint comme surveillant le nom- 
mé Erich TuUa. Au cours de leurs 

Un cargo « allié » torpillé 
dans l'Atlaitique 

e'>^ KL"H"'"'""'"'L'„™"ïn.".^n."'nent un maaque' à gaz pendu k 
éve de graves Qu«"oM »'" »"' l'épaule. Berim en conclut que le 
tait   dM   le   retour   du   Maréchal, pren^r   mlnlatre   eaaaie   par   tous 
'°ï'ï.,l™ "»™*" "'""^'"K., ^   I'" moyens de  taire de U propa- ,     A différentes repnses. le chef du,       j, '^„ ,,^,^^ ^ „    ^^^ J^ 

,.... gouvernement a confère » ce aiijetjj^ „ a-,,, „ni„ l'idée populaire, 
i dont 1 avance se poursuit le'»»":  1 amiral de  la   flotte  Darlan.,    L,   Wllhelmstrasae   dit   qu'il   ne 

long de la route de Birmanie on: ''""'f;'  Aupnaii.  secrétaire  0Eta,,p,m y ,„„,r ^^ ^^^ j„pj sévères 
capture une grande quantité dar-|»  »"»""«■ "",»';""'?S"r,'*"!.''P°u'' «>ndamner les intentions cri- 
mes, de munitions et d autre ma ic-J,»!, Brevie.   aecretalre   dEtat   auX|m,„,,|„  a,  Churchill   et  aouligne 

1^.. (Colonies 

blmdéea et 1.200 automobiles. 

'lonies 11» décision de l'Allemagne de pren- 
Le president Laval a adressé au-^i^j    ,om„    mMures    utiles    pour 

ivemement «men-,contrecarrer ce» plans 
du   gouvernement     on   ajoute  à   Berlm   que   si  cet 

homme osait mettre ses projets à 

ie^T?LS7Kmr"" '"""""   I    i^ Pr^'U'i^nt U.V.1 a «iresse au-.dre    toutes    m«.ures 
piîSîTe'buïï dénombré récc.n-1 >i^d;hu^ au^ouvernemen^^^^^ Pl^, 

ment on compte 15 ranks 0 voiture::JJJJçjJ^'^''^'^ 

Stockholm.  13.  — Parlant de  mi 
iL'Aifleterre cherche son profit 

Vichy. 13  — Au cours d'un mea- 

exécution. le peuple anglais devrait 
en subir les conséquences. 

Les  mêmes  milieux  opposent  la 
victoire obtenue dans la bataille de 

aiiuatlon  srrategique en Birmaiv.;.; radiodilluse aux Français de pi:rTéi"dë'kërtch"êrànnirMéë''pir 

caisses de saucisses et fl caisses de 
spiritueux : ensuite, ils vendlreni 
cea marchandises A l'accessoiriste 
dun théâtre de la vtlle. Ouatave 
Oppel. Celui-ci les revendit avec bé. 
néflce à de nombreux autres ama- 
teurs et en particulier a un hôte- 
lier répondant au nom de Paul BrU- 
gert. 

Le Tribunal Spécial Ae Berlin a 
condamné A mort Oelssau. Tulla, 
Borchert et Oppel. tandis que Bru- 
gert s'est vu Infliger 7 ans de tra- 
vaux forcés. Les autres clients d'Op- 
pel auront également à répondre de 
leurs actea. 

Le procureur général a qualifié de 
cupidité  le  comportement  de   l'in- 

flctilers   dea    garnis,    les   policiers 

reste, de noter une commande. 
Amené au service de la sûreté, 

l'Individu déclara se 
Presset. né à Bordeaux, le l" no- 
vembre 1916, aana domicile fixe ni 

Genève. 13. — Le dàpan«ment de profession. Interrogé habilement. 11 
la Manne annonce qu un navirelavoua que. vivant d'expédients de- 
marchand hollandais, naviguantipuis le mois de février, il avait Ima- 
poiir le compte des allies, a été tor-ijmé de a'improviser représentant 
pillé et coulé au large de la c6ie de la Maison Volta. de Bordeaux 
Atlantique. " ""       ' . _.___    ^... 

Les Aogliis coulent 

deulschen    Hmterblicbenen     haben relim* ^   ^ „_ 
tich dcmiulolge bel der tfMitaotianj or.n.do ■"»*"•■»•* .f?^"? 
Krankannaaaa fUr Baig*tn In «^tt^ '^'î"'"«^.,rà ^^"tcu^ta*^^ 
•ai. «2. rue Bavenai^m ^nzumelden.]B';^^7«V; Je prtl^Tn. i A^Saos. 
Die Beltr*«ef ftlr die Krankenvpr- j ,„, a-m term mon d« séjour 
sicherung wer-en von dem Reichi ootranrt Anf^rè. né a Auchel mi- 

np id siircit ùbcrnommen. so dass den Hanter-nenr à Lcn». 2. rue N*T>er. srtlvlté 
nommer P^t^-e ^M«;benen   keinerlei   Auf.cndungen;r.n.mijni..e^ '^r^yi^^ 

ans 

un lavire taédois 

Nanti d'un livret à souches, d'un 
fer électrique, le tout dans une va- 
lise, il visita ainsi une dizaine de 

erwachsen. 

A  la demande d*  l'autorité aile 
mande U est porté a la connaissan- ^^'^Ym. '^tvuV'^ïcttvné^mmxixiiitt. 

Vschsl» Fruricols. né a PetrraW 
'Tch*coslo%-*qilel- mineur à L«n«. 
I«. rue ft'Alembert. scUvlta oommu- 

" B«tr»ncmirt Ollbert. né a PaJ}'*»* 
cnurt. méconinen ■Justeur fc Palllen- 

ce de la population   en psrtlculier 5 ,ns et 1 200 fr. f^ntum»fe 
de   la   population    rurale,   que   les     Tison Clmide. n* à Hordsln. écV 
objets   et   materlairx    de    const rue-l«lpr   mutlllftlr*   à   C»mhr«l, '■ 
tions    ayant   appanrnu   a   1 arm 

de commerçants à LiUe. a qui U pr^| française   et   provenant   de   sloc*^ 
posa   pour  le  prix  de  60  fr.. dea de 1 armée française, primitivement posa,  pour 
fera semblables 
des commandes, 

«rtlvité  communUie. 
frunc».  contumace 

Boldln Marthe, femme Carrier. n*« 
Amlenn.   m*n«K*r^  à  8«tl»" 

Stockholm, 13, — On apprend ce 
matin que le cargo suédois «Ruth», , relle-ci 
de 5.970 tonnes, a ere coulé par dcs,'t,îl!i*ir,, ffj.jll  n 
avions anKlais dans la nuit du 8 aul*^^"du fictives, ri 
9 mai alors qu'il faisait route vers 
Goeteborg- 

Un cargo anéricain 
cealé au large 

àt la côte ouest de l'Afrique 

dans les mairies. Uturs   relaie 
Il   s'agit   notamment   des   fils   de'     OreVUe   Julienne     femm*   stores. 

in. '■ un'chJquTrr^'fr^'qu"' î^'".I'XVuUuTLr^i Sîr"^""-"^""' "' '''^"-"'■"" »'■ rages de route utilises par des par-     ° uévin    activité  conununUtt 
ticuliers comme rouleaux pour in-^^^ ^.^^.^^ j, mnltuitaurii. 1 »n. 1 200 ïr. 
vaux de Jardinage. jj «„, d'int^rdirtion de »*]our 

Cette remise pourra se faire sans'    i,erou»e Clovia. né à Roubalx. d*bl- 
risque de sanction Jusqu'au 5 Juin t«nt k Honbaii. B9. rue de l'Orame- 

■    ■ '—    activité communtite. relaxé 

Il   But   capter   la   confiance   à   tel 
point qu'il encaissa prés de 40.000 fr 
C'est le 22 avril, rue Esquermoise 
5 

chèque de 1.500 fr., qu 
na d'ailleurs pas pu encaisser ; le 
même Jour, 11 a tenté la même af- 
faire rue Faidherbe, mais il n'a pas 
reçu d'argent : le 23 avril, rue Léon- 
Gambetta   :   1.750   fr.   et  5.187  fr 

Un nouvel appel 

de Chandra BOSE 
aux Hindous 

Berlji. 13   — Dans un nouvel . 

.l.^^Tî^Ve'IlT.^VTJ^. .pparent^^nt sUr-ii fronï "^'jîS^^e^^--«nta.ne. ^m.- 

'FBiùsT^rdBit ch«cbinad,e.^ii«.pi«? Ëa^HiM^^^ 
, i'ra^l" de n« .leur J«ndu.'ïra;^,    Berlin.   13,   -   l.a   .  Corr«>pon-1 Berlin a contiamne pour traud.^.ux 
jçaise.   No» soldats  défendent  avec dance    diplomatique    et    politique dépens   de_ il.   ""Hli™, 

I tre empire   » Jet i j l'af'tu-mation d'e M',~Churchlil 40,000 marks d'amende et 7 ana de 
[prétendant que le» Soviets auraient ^dégradation   civique   :   le directeur 

8tockho:m, 13, — I^ département "'"";"'''f_;/'~,", 'wo-'i^on   '.iprocha.n, , 
de la  Marine  de   Washington  an-,'»,,'°      Te. in «vnf et « î^l  rue'    'T'""» Pér'onne qui. après le dé- -~-      - 

^" ïe JS:^^k^T;^7;i^^tT^^,^^£':^i^ o'rd.'ZÎ'^r'.e^de'XtT^dï PRISONNIERS INTERNÉS CIVILS 
occidentaleTe'-l'IiVb " " "'f «.^u^^^^g ^l'^IIIliî- 'o^-' —^ 

Cert la première foU qu'un vais-Su"} <^?f?l'«.';! ^^Jl' '," " Ji'..?"i 
DE 1914 

seau américam est "coule dan» cast PU    encaisser;    d»n.^   le    courant 
eaux depuis le début de la «uerre I * "«r'I   ™'  Anatole-rrance   .   11  a 
30US-maruic [tenté d obtenir le quart d une com- 

■ I mande,   mais   1«  commerçant  n'a 

La bataille        '""■" ''°""' '"' """'^ 

FERMETURE 
D'ÉTABUSSEMENTS 

Portant   beau,   il   devait   réussir. 

I    La Préfecturt du  Nord 
iQU^   : 
I    II est actuellement proc*aé au r*> 
censément oes prisonniers dé guérrs 
qui ont été tni«rné« civils ds la auér- 

Par arrétèJ^ en rtatf du 7 mal 1942.;re   1914-lOlR 
■ la propo^Hlon du Comir* Dé-      Les   ramlUei   des   prisonniers   vou- . ..        ..  ._—*... j.. .     ..   ,     ^   _..   -"-t   ttgnaler au 

de   leur   réal- 
- w»..<, — ..^  -,. , ...   - - .     . "ison profit dPS sommes appréciables.lordonné   la   fermeture des étabiia»s-,dence ceux de« leurs aui répondralsot 

Bel au oeuDle hindou Quil a lancé   Ummit^^iatiAm» aaftikrîtaaninii»« l^ttiré   son   dttemwn   sur   l'emploi commercial   Harnark   ■.^''1 ■"  £'|    Tolcio,  13, — Dans un commen-     n   a   BVO le.  d'autre   part,   avoir meni« ci-apré»  . à cette confir.ion .,„„.  „., ^ 
Stir'au'SlcTo d'SS poaTe'éiet'ÏÏr   «i"!'"»»»*»» «tlbrUaMiqueS !„ Allemand, de ga* to^^Q^^i^""'S* ^■^y-''^^'^^ ^^^^«0^1^ «u sujet de la reserve  donticommis de nombreuses ^croquenes;  ^^^--P;- '^^"^   J,-' '"« ^' '"*" ,..VS«'*f "^""d'J^'e "^Z'ê ^'«.2 
toconnu.  le chef  nationaliste  hin-|    Clermor.t-Ferrand. 13  - De nou-'sur le Iront de lEst. |damcnde c. 3 ans de dégradauon (^j^^  preuve les allies,  le c Japan;du mém, ordre, dans diverses STV:\ .'^Mrnfv^natn éo^kch,: ««ne-Ange-Id "r?r"ns*-m?r.f qui ne depoj» paa. 
dou Subhas Chandra Bose   a   lainveiles mauilcsiauons contre 1 asies-     « Churchi.I. remarque le Journal, civique. Times   and   Advertiser   »   pose   U'dps villes de France, notamment a nque.   femme   Lemahieu.   t#nanrt*re,i»owr le moment, le caare d'une en- 

.... ...    «o  ha« .,,r H/-« .n.,rr.« H«»t  U ^a.,     . . ,   «...   -,.-j._   j__.[ . _.,; .-   . 1.        _     .    ..         ^-,—      c_;    1c cat*.  Ift. Grand Place, à Mervtll* : .çuéte 
Robert   Clerquin.   caJeiler.  S4.   rua, 

a        I        «« 10 ••.ainsi qu'on le voit par 1 enumeration pgrtemental daa Prli. M  le Préfet du dront  bien,  à ret effet, 
n|k    lo     Infir    a^    L.Arairdes   clients   dupés,   à   détourner   a,Nord. Préfet de  la  région  da  Lille. »,innlre   de   la  commune  d 
«a«^    asa    sv«v>s     »**;    ^'^^ ""ison profit dPS sommes appréciables.lordonné   la   fermeture des étabiiasa-.dence ceux de« leurs aui r 

LA GUERRE 
AÉRIENNE 

CERTinCAT D'APTTTUDE 

Apparemment, les déclarations con.|^'r^,',(ica\ton."~iSopté'e"duSnt "Le joûmaTconstate que le com-jS^Vs w'lMcraenu.^iréna"it i^KTûi.''co"nloVWrmënr»'la"'^^^^^ n dè-i* L tNihHjHtWtnI AbK t 
cemaiit une mittative aUemaiide , première pierre mondiale, aer» mandement allié tait de longs pré- ,/ V^^^ vie Preaset a d'ailleurs "■""'«l"'. "'•"" t-^ i?'"?"";/! RT Ar.RirOIJ^ MENACER 
dan» le domaine de la guerre de» 'î„Sm2,  «n,   inenaeements  dani'oaratifs avant de oublier l'aveu o'je'l' '"T""*— ,!„. .rf??;\«,r*. naa,<ée '» I"^!'«" "•.?"'. '"'"•.•'?•"■ ." t' AVilUtULt IULHAIlUV 'iréprimée  sans   ménagements  dani'paratifs avant de publier l'aveu q'je,,„„„^ .^-jn une seule soirée paasée ! 

_^ ^._,._        ; Churchill 
allusion à la trahison et à rh\po   sion  britannique a^MadàgascaT «e =P ^^^^ sur des sources dont le ca-j    Le condamné Otto Zander, dansiquestion suivante : \lj^  Rochelle.   Rochefort.   Saintes.,de caréïift. Grand place, à Merwiie 
crisie de lAngleterre qu; ont trouvé sont produites aujourd'hui dans tou-,ractere   mensonger   est   notoire.   Il ^^i cupldit*. s'est laissé aller à s'en-!    «  Combien de  temps  faudra-t-ll:paris. Umoges. Toulouse Marseille,:    Robert  cierquin   caieiie: 
leur expression la plus caracterist:-! te la France, en particulier à Mar- V » "« n»^  1» t1?75 nfiP^^^n'^nc^^i'' <*« certaines sommes en au?-!cncore   avant   que    les   Etata-Un.8;Roubaix et Royan. I^"^rf^' ûuiTmai 1942 et pour 
que dans le voyage de Sir Stalftird scille. Pengueux, TuHe. MontaubanJ^rOnî^ »viéuqu^avait déjà annon-l^^n^^nt  ses  devis   pour   certaines reconnaissent les pertes qu Ils ont,    ga    maltresse.    Huet    Paulette.|„/^ 7,7^^rZ.dÀT ZL  ■ ^ 
Cripps aux Indes I Le Puy. Cahors. Uzes et ChÀteau- *^,t„3"«     l , . "^    ,  *\*'^"* .4.^'^commandes d'armement.  La prati-subies au cours de la bataille dans,34 ans, fille de salle qu'il avait con-,    DejseRher et Marin, tissua. 33. par- 

€ 81 quelquea-uns de mes romp..- roux iit^rfrlL^-r^J^n,   1/. HJia°"aM«n.'^!:;<5"«   J"'^^ ..<*'^.«'*^"^r}î?L '^î..?PJt '^r'^^L'^^9,°'.VLL\ ..._ . nue a Paris, et qui était au courant vU Saint-Ma-..rice. à Littr 
inotaa, a déclaré M. Base, se sonP 
laissés aveugler par la propaganda 
britannique à tel pomt qu ils ou- 
blient quel est lennemi véritable d» 
l'Inde et parlent constammen* 
dîme attaque nippone. alleman-'c 
ou lUllenne. je puis vous assurer 
personnellement que le vœu de cw 
irou puissances est de voir l'Ind? 
libre et malu-esse de son destin. 

> tl est grand temps, a constate 
le   chef   nationaliste    hindou,    -.jr: 
l'unpèriaUsme    britannique    dispn 
raïase de ia surface de la terre afin la   côt4' 
que MO millions d hommes puissent terre, 

Mon- 

(tUtTl Dl LA  PRIMIIfll PAO» 

de 

Z^'nP pa-rarfo^s^u^^frchï!"»"™ *=- "" ""^Jî'^ \^SI"L'^SL^!^'Stl'^^rt-^^^l^-^JSTTJi'itT^^^^^ °" "" " """'"" 
que   fois   que   M    Churchill   avait CVCMpiC   »   MÉDITER iJ»»".   o»-   "<>"   P"   une   victoire, „,.'^.^,'*',i""°i'/,tf^'ùe la «mmef '^  Du  moulin  appartenant 
projeté une «urprlM. il a essayé de LAtKirLL ft niLUIlUV nouvelle  défaite    Pour """;''• "\'"/li^i»''.' ^"Sq'ïé^ "•""■    """«l"   ' 
jeter le bl&me sur l'adversaire. '   p, „ ,„  Allem.ane  a prouver   l'embarras   des   allies,   !c S' ?„''V « mai   Son^aiïlle^^tGt hl"n,i et .„„.r..„.n. a M 

To„t  ceci.  KJUligiie   le^service^^^^." „.  l. "répr.ulon  lu  marcheu^oumal   eue   textuellement   le   >'r..^'.?^]'J'J..^*L   c^,t iroSii ZL'^^^^ 
arrestation,  était  toutidlt le t Taillandier ». 

Ell«  a  ét4 défércci 
ment, de M. Churchill, M c«:he-uninrobl»m.aj._b.„._™nm.« LTombleronT •" P"^"" P""^ compllcitj 

nos  expe- 

_         .   __„..„.„     ..."^r' ."-.propo»   ac   la   rei»iet»iiiii   uu   "•"■'-•"'I journal   eue   lexiueiitnieiii   le   »er-'   ,.■:,,,„    J*,,.    ,,n 
d'infonnalions près la Wlttielm-inoir. pourrait «ervlr ae^mple cl>ez| J.^ ^.,,,,„n„,,,onj t,ri,,(nn,,.jj (,„i'cue.llie » >» UJ 

istrasae, nous porte à croire que.nou.. Chez no» vo jin. d. 1 E« 'n éclonn le 10 mai : < Nous devons ■2V^^t?„'^,n, 4- 
derrière lea prétendus averu»»e effet, on »e«t décidé a P'e"d^e_,'5,arrenHr» le moment » AI irn vldwi^* "*ur vétue E, 
ment, de M, cKurchlll. >e cache uninrobUm. a !• b.".™nm.d»).u*, ; attendre le i™me^   .* 'ïii'i.rL'if au Parquet pour ( 

l'Angle-!?]??,,,''„?''?!'?'"';*"* ,™'j5™':5u'.Tmpo.ilent,La )^       loi prenduous  devons  songer  k 
J^7*»^,|réso.ution,   C est   ainsi   que   les   ex-,J   j^   ,0*^^   i„   aframeiirR   public,■- ^...,,.. reso.uiion,   i^ est   ainsi   que   les   px-,r    u   aorae   le»   affameurR   public, r--ncp« des bataille» navales de  la .  .....■■« 

plication, de M. Churchill ont été, JroïuetîSî;  et  »ro»  trafiqu.nu  «t 1 mef ", J?va et dr>l«t"' V Mi-IIMT RF 
accompagnées de commentaires bri  leur fait «ublr la peine capitale au "„„"' . ^    " uci—ii uc m.  ULLL IVLtnuvuit iJi i muiKi.^ 

D'UN MiUTAIRE La force destructive 

des torpilles aériennes 
13.   —   L'agence 

  : a prendre  les mesure» rleoureu»e«i de nos information. 
sud-orientale   de     "" "   ""  ' """ " '   '     ■    -    •-- ■ — 
Ha ut-commandement 

à nouveau Jouir de ia vie et de la larroée communique ; Iaccompagnées 
libert*. Depui» la dernière fols que     Vers 19 h,, des avion, de combj' |,j,^ j, américains faisant res-;l>e»oln, 
le me auis adi-essé à vous le go.j-iallemands, volant en ra.e.niot.e.-,.|„nu. ,„ possibilités qu offriraient! Il réanlte d. cette façon a. pro- 
vetnement anglais a ouvert les poi- ont bombardé les usme» déliait-jj,, attaques aérienne» au gaz dana'céder "le le marché noir en *llem«- 
tea de iindc au f.mt américain.      Icué de Shorrham. entre  WarihJl«r,i^s   regions   de   l'Allema«ne    Voilà ane neal plus qu'un souvenir, k fle 

>   Oea  diplomates,   des   hnmme.s et Briglon, Les aviateurs allemand»lpeut-être le e deuxième front > pro-l'are» exceptions pré», ft oue ■' rayl- 
d'aflalre»  et  des  troupes   jankics ont lâché les bombes a faib.e at'i-imls aux Soviet». Une petite Infor '•«'"•"«"',;« 'Vb^i'!/'''"-!-!;;» 
submergent     actuellement     notre tude atteignant a plusieurs reprL;e»|m,tion   mensongère   émanant   des î" ?".'.,,™it 
pavs. Si  nous  ne  résistons  pas  & les inatallations de la centrale élec-|Bolcheviites sutlirait à la déclen- °     .uriru. ^ 
Jette invaaion   nous aurons bient6, mque. Une salle de chaudières fu',cher ., „O"  !", "'„'!* .»T",îî'ïi5"„,î%i; 
à (air, face à un autre danger        touchée  par un coup direct^eux, ^  [;".fronn»»''"d'o'venT°"b;,i*:or4m*" 

Punoue     l'Empire     britanniqu.- "-""? hombes mit éc.at* dana  un _._a utre vendues et  livrée,  par  le pro- 

^^^l^{E.'f£vÙ:T T      .      w . IDROLES DtVÊQUESSJSi'tlï'-p'î?^.!, "q\',iT."Xt-r;?n' 
rî,^',S?iifr'q"e"cîà'; i'n'r.;l D»M i» fegion du cap Nord !   ^^'^'''iJl^'^'^"'^■ziT..r^\n'U'^^^^^^^^^^ 
U57   que   commença   la   premieii-i    «-rim    I-ï   _   r »   haut  rnmman ! It* ^^'^^ familiale qui lui est dévolue 
iut«^pour imdépendance de notrej^^^f^^f'^i^^^J;^?'";,/^^^. A la renorquc du B«lcbeYii«eIjr.'^"îé.mmT»"in;.r.'!'.,""' '*" 

ta  mal  1942.  8S ans après,  com l^'vl*^-nliahnratinn   avPT   la  ma-ine      Ce »ont décidément de drOlea d*v*-!    Ne  voua *emble-t-lt   pa^  que  nous 
mencerm   le   dernier   combat    Poi,i\.f^^^^°[f^^^^ -'* "*'.'^*^ln.i«   «..,   .„.,   ri„   .,„:-   a.,.,.an iferlona bien en France ds nous In- 

•irfaTir-.. I""     »U*^'^e.     des     BVIU115 , ^^^    ^,,^    ^^    ^^^^^    ^^^,    ^^    u-iwi-uin:.    - -     —     ."..: -.       jy^^jç, 

lu.  région   du   capidu'ia'puVe'dëcmne'ch7é'ttenn«~ doi-irlgueur et discipline pour !e blsn de 
vent céder le pas à ce lameux inte-it*  communauté,   tel   devrait  être  le 

exacts < 
la   Mairie 

3t étage. 

notre mdeDendanct' ^^7,   •v.^.-.t.   **t-   —.«..a   -».   »^...«—m,  „„(  ,„  ,jj,j   ,.,(.j  (,,   particulier'Dlrer  de  ce»  metnooea  qui 
r hlTrrV^a 'a  hKi.r.tinn . ^n '«Hemands ont coule un BOUS-mann,guB   pour  eua   les  vérités étemelie«ii''ur8 preuvea à l-*tran<rer ? 
Lheure de ^ liberation a son- soviétique   dans   la   région   du   cap)d« la  pure doctrine chrétienne doi-'rlgueur et discipline pour !e bien de 

Hindous    vivant    * -      - .      -    r.. -- ~   - né.  Nous. 
l'étrancer,   nous  sommes   prépai-'.* 
an Tue de cette dernière phase 0^ 

Nord. 
.-*t excluait de l'Angleterrf. |mot  dord 

I   Pérlase    la    chrétien té    pourvu | ^^^^^^^^^^ -..   
_ ,- . .■< 1    qu'Albion domine ». telle eat une folal**** 
Berlm.   13.   —   Les   muieux   mill- oc plu» le mot d'ordre que tout bon,^^    „    .^     ., , ,„«*„ .„ ...t.. 

; tau es communiquent   : Anslala   doit   aulvre.   Et   parmi   CM 3*"i'««"" « î""»'°:™*" *" ■*"" 
Au large de ta côte glaciale arr'i-lpum   Analala   figurent,   à   nen   pa.ld'» réunions, volrt en écurlaa. 

-    -- '" "   MM   lea évèqiiet anglicans   I    pa* danaeréux. alors que non seu- 
"ue   de   Canterbury i-m«nt tout exercice du cuit* e*t in- 

....    r-,     „.   algnaté  à   iatten-itardll au paya dea Sovieta. mais en- 
«rrw^rf* 1. 11 «a, a >,r, ,-^,W rr.a.^. i'^^* aviOHS cn piqué ont attaque desmon des catholiques ou dea chrétiens,core que l'exposition dan» le» demeu- 
prucmie le 14 noai a un raiu massii .ji^y^i-es avec grand succès. Un Car-laj lunivers. en faisant l'éloge duirea privées de to\ite image reltdleuae 
sur la vUIe d Imphal. pomt strate-, gp ^g g ^QO tonnes a été deiim: I twlchevlame destructeur a«a egllae». [entraîne pour le croyant lea pires «*- 
gique   important    de   la   province.gin*, nuune vedette côtlére   tand'S'"^ "* ^'^^ idéal reiisieux. vices dont la déportation et la con- 

1«M-   «Mar«   «av,r«   H-   .r^T,..v,rT    H»        "   taUt   CfOlre   que   la   C       -        ..       - 

Ui MMveao raid sar Imphal 
Tokio. 13. — La Asahi Sh.mbun 

annonce  que   l'aviation   nippons 

/vu lar^e ae la cote giaciaie arrri-pu'»   /IMBIBI»   iisur 
que et dans la baje de MourmansK [""J^iîl- ,1^^hiir*n'^y 

"des avions de combat allemands eilaVtait   trÛt^men? i 
a ripa AvinriK ^n nintif^ nnr ntiAoïié des.vmn M.> ..athnii^.... 

d'Assam. aux Indes. 
Dés installations militaires ennc- 

mlca ont été detrure.*: 

DéclaratioBS pessimistes 

u Mjet lies Iles Hawai 

ique quatre navires de transport de 
eros tonnatïe et plusieurs avisos on 
c;c s: (cravement endominagea que 
.e-.r iierte complete ast probable. 

ta   flotte 
'Unis. 

du  Pacifique de»  fttaLs- 

célébrlté  alriacatton   daa   biens  ne  sont  pas  io« 
acquiae   par  l'Intéressé  taisait envléplres 

' a d'autres membres du clergé anglul    Pas dangereux, alors que la réaltsa- 
, can. al ion s'en rapporta à la dèpè- tion  momentanée du  bolchcvlsme S 

ena suivante   : I Barcelone  et  k  Madrid  as  manifesta 
t  Oenévc.  12 mal. — Suivant  unélpar les pires excès antl-rellsleux. car 

i mformation du ■ Daily Teleirraph •.jor alla jungu'A ouvrir et profaner l«^ 
le Dr Blunt, évèque de Bradford,  aitombea dea religieuses pour éxr>oser 
prétendu au cours d'un diacours qu'il lies csdavres à U vue de tou»   Et ds 
a prononcé cea temps derniers à Man- ceci   lea  photo»   reproduites  S   l'épo- 
cntster.  que  le  communisme  n'avait.que  dans «  l'Illustration  » et autres 
en   sol   rien   de   dangereux   pour   léimaunzlnes oii Jourimux  font  fol. 
lehrtstlanlsme.  mais représentait unei     Pas daneereiix. le Bolchevltme dea- 
tcniative dlnculquer k toute la com-, trricteur de toute fol  ! . 

Iii.imauié   ixipulalre   le   sens   des  de-.    Que faut-Il vraiment au Dr Bltint. 
jvoira communautaires. « Il n'y auralc<évfque  de   Bradford,   pour  être  cori- 
uaa  d'Inconvénient,   a   déclaré   le   Dnvalnrti    du    contrnlre    '. .     Les    raitii 
Bluni. A inaïaurcr le communisme en.aemblent-lls     parlent     suffisamment 

.Angleterre.  Une chose  eat  certaine   npar  eux-mème   en   cette   matière    Et 

po.»ble ouune nouvelle attaque )a-:v.dressant d.n,. son di.^ouis a de.li'^VrrotiVïTu', ,%rerï'ÏÏ%d1i':i^.7„r?'.1ir;u!.V''r!."p"ro''r,l.'".dV" 

Oenèvre. 13 — On mande de 
Nsw-York que M. Sam King, repre- 
seatAiic du Congres federal des ilc? 
Hawsi. après le voyage qu'il a fan 
a Pearl Harbour, a fail des decla- 
rations pessimistes au sujet de la' Canberra.. 13 — M Curtin. pre- 
aecuntè dea ties Hawal. Il a declareimier ministre d'Auatralie. parlant 
lors d'une interview qu'il est encoreia la Chambre des Représentants 

Les niaears australiens 

font grève 

La famille de M   Emile André Pr^ 
vost    soldat   au   Z68e   réaimcnt  d'in- 

_ , „ , —.      ,   fsnterle.   est   priée   de   vouloir   bien 
Toklo, 13. — L'agence DomÉl,;^"pi;,B'tôt. ou ae préasmer ou fs'.re 

mande : leonnsltrs son setrsss» "" "" 
Dans une inten'iew qu il a accor- crétariat oénérnt o» 

dee a r c Aaalu StUmboun » l'ami-.Lille, aile du Beffroi 
rai    Takahaski.    ancien    cwnman-. ■ mtt -• 
dant en chef de la flotte aéronavale' rnurKVné 
a mis en relief la force destructive    pOIY   DU  LAIT  CONCENTRE 
des torpilles aériennes qui ont Ia:t; 
leur preuve au cours de la batailla,    Les prix ds vente  des laiu sucré 
de la mer du Corail, >t non sucré sont firé» comma suit : 

Il a exprimé sa gratitude aux of-! Lauconaentré non sucré sn bolts» 

ficiers d? rarsenal de l^niaijn. J;JW »r /» «i«,,«>UV 2^^^^^^ 
qui  avaient   fabriqué  des  torpille«!|'j^j^'**tJ^,,Y 

LAIT 
GLORIAe. 

AUX FAMILLES 
DES PRISONNIERS DE GUERRE 

Fn p-ppai 
[ d* subir l exa- 

ct des explosifs si efficaces. 
< Les succès remportes par l'avia- 

tion de la marine nippone, a-t-il 
dit ensuite, ont prouve dune façon 
definitive qur les vaisseaux de guer- 
re anftio-americains n'étalent pas 
en mesure d'opposer une resL6tancejra"'b!5us" 
effective aux Japonais- 

» Les Etats-Unis et l'Angleterre 
doivent reconnaître qu'il est Inutile 
qu'ils envolent leurs forées navales 
en ExtrèmeOrient. Si tes alliés 
s'avisaient d'y mettre en ligne une 
grande flotte, les Japonais s'en fe-i 
Uciteraieiit 

Lait concentré non sucré «n l>oltes 
de no gr.. la cslaae de M boltés. 
groaa 236 fr.. dét. 236 fr.. cona. 298.80. 
380   la  boite. _ .. ..      ^ 

Lait concentré aucré en bolt«a de 
400 gr.. la caisse de 48 bolt«s. grosi 
318.50.  dét,  331.80,  cons.  379.80.  7.»0 

^t  LtiHitutnrfxi 
men du certificat d'aptitude s 1 «n- 
pelgnement aitricolc ou africote me- 
r-aKrr. il sera ontaniBé cette snneé des 
ID.irnees   d eludp* 

L.lea auront lieu de juin a octobre, 
aaux loia par mois, le Jeudi, alternsti- 
vement a  Llll* et S Dsusl. 

Seu.s le» .nstituteui» tt matitutnce» 
comptant AU moins un an d'«K»rewé 
dans renacifncmcnt public, seront 
■iiaccp'.iblFB d'être admis aux centres 
de  praparatuiii 

U»a Irais de deplacemcnu seront 
jillnuea aux candidats et candiSstea 
suivant régulièrement les cours et sp> 
plications 

Les membres da l'enseignement pu* 
htic Intéressés doivent demander leur 
inscription a\ant le Zi mal llMl. par 
'.etlra sdresaea airéctement au direc- 
teur des scr\:ce» iitricolea du Nord. 
15. rue des Viaux-Mur». d U le 

I-a date d ouverture des centre» sera 
communiquée aUericuremcnt aux in- 
icre»es 

DISPENSE D'AGE 

La Délégation départementale du 
Comité Central d'Assistance sus pri- 
aonnlers de guerre, 141. rue du Mo- 
tlnal a Llllt. avisa lea Comités d ar- 
rondlsaement   et   le»  Comité»   locaux 

?,vi':,%'i'?i'iu°rV.r<,""''..ur"ônr.'î;poijR LE DIPLôME D'éTUDES 
riéUvr*» en   avril  dernier, ast proro- 
.é. lua,u'au aa mai 1M2, | ff^JjUf^lf^ PRÉPARATOIRES 

Le J. o. du 8 mal publia 1 srrété 
suivant   : 

A titre transitoire, pour la session 
dd   1943.   les   candidats   au   dtpiame 

|d études prlmairea préparatoires qui 
ont   demandé   leur   Inscription   dans 

1»   liste une classe dé sixième dé lycée ou col- 

ONT ÉTÉ NOMMÉS CHANOINES 
HONORAIRES 

Notu   donnons   cl-dsssoua 

AVIS IMPORTANT 
AUX AUTOMOBILISTES 

dioeéss de Lllls que S. Bm. le pouvoir ^néflcler da la dlspsnss 
Cardinal a nommés à l'occasloo os s* o Sge prévue a lartlcle 3M de l'arrè- 
lélé '"'   du   18   Janvier   IBS7   modifié   par 

Sont nommé» Chanoines honorai- j arrêté du 18 août 1941, pourront 
rés : MM Jules Claryssa. doyen de;^ titre eiceptlonnel et al leurs notes 

,BouTbiytirff ; BtanUlas Danés. doyeniscolalre» sont particulièrement bon- 
Ids Ca»«i: Jacques Dubois, doyen dé nés. obtenir tme dispense d'âgé nou- 

••,8alnte-Mari«-Mndelelne à Ltlle: Oeor-,relie qui viendra S'slouier a la pre- 
ss   Huyahé.   doyen   dé   La   Batte* ; imlère 

Dans   un   but    de    vénnca 
permis de circulafon pour la» 

';'beTant le mépris de la mort «!>• "-j^l;"';*» J^'„7^°;,"'iVVor5îr1!;i!iîS!«i àï^B^ tafr. n ..cM.'o.".-.r.-raoi.:'.'ll. «ra 
..nr,,   nffnTie.f H,.e   ûi-,or*i,r.   ".n. ''ricicur.^«^ ^^^^^   ^^^^ ^^^ welteres|iupértiur flu Coll*«e Salnt-Judi d ^r-, accordée   par   It   recteur   sur   propo- l'esprtt offensif des  aviateurs nip-' 

pons. la force de réaiatance dea not-l„.   «ront  plus   valables  i  partir  du wienttéres ^ Ultlon   motivée   du   chef   d'itabltaae- 
tes  anslo-saxonnea  ne servirait  à is imn 1942 I   Sont   nommés   vice-Doyena   hono-,ment accompaanée de lavu da l Ins- 
rlen   t servirait   * l» 1"'^'JV^ ,     jéunleun raire. ;   MM,    P.ul    yandermeerscn .p,c„ur   d Académie   et   du   («illata. 
. „, . ,,     a. c^Slrîiriont invités a  préaen- aumônier de l'HOpllsl de la Char t*.scolaire de 1 entant 
l>  „ Wirenil» „  innit ronU     rT   imnSwiTternVni une nouvel;, de-là   "l":   «tienne   Ernoult,   aamOnleii    si cette dispense d'aie auppiemen- Le  K narspiie »  annil COIIie   M*'   '"""'*'•"'"• ""rXroar l d. n J.KC  a tll/«; O.UrelIt.ire  do.t dépasser sis mola,  le caj 
Tokio   13   — Le Journal e Tokïo^;„*^ i^r. d. i.uri malrleV l""- professeur a l'Ecole Inoustrl.lle;„ra aoumu 1 la décision du mlnla- 

plus récentes informations, U parai-;.. ..root ...ecu., par la P°"" ;°": °'" """' ""•J,* ^u'm'gT.T.'d'. l'm*.""Kr S'Icao*:' 
trait que le navire de hsne britan   i.er. .« l..contrev.n.ntj ..v.rro^^ K.     j •     . I mie et du r.cteur et aecomoamea du 

2^".ïémtt^'S:ié\*sïu'^,^b«?i---'^''''i"'•""-" ''" *""*'* ''* ""^r«;°"""'° ■<"'"".^■.'-'°'"' 
val QUI .«t deroui/dan. la mer du 3„"pi-..-cune..location d.^^     p«,r le traheiienl tt Is poMMlFtcuitê de Droit de rUsiversilé 

roulage   après   la   date   sus- 
Corail. 

Amsterdam. 13  — on mande de 
Washington, que mardi  le Sénat a 

ponaise denvcrjrure sou dcrlenchcclscction.'. de gre\isle5 dans les minesJQué la génération présente du pays Ipar le Saint-Siège, par le» prélats si.|vo(è, une loi qui prévoit la création 
contre le Gibraltar du Pacifique. I, de charbon d'Australie, a fraptM duiwt définitivement mort > licraands, voire  par lea autorité» re-id'un a corps d armée lèmmiii com- 
tKt vrai que les troupei et le mate-poing sur son pupitre et Jeté le gant i    «  Pas dangereux  pour le chrUtU-lligleiiaei   miuulmanes   que   celle   du prpnant 60.000 membres ». Six mult 
rtel de fuerre ont cte renforces, main aux grévistes en disant   : \°^^î i:™^,'.^*'*,*'""*,  '     „       ^    'cierK*   anglican   »l    benoîtement   et j^^jnes    q^i    auparavant   faisaient 
toute   la   pensée   des   per«nnalit.,-l    .   J'mvite d'une   tuçonpr^s^nio\^,l':^,i^^V'^%,J^ '"^*^*»jlPur   service   dans   les   centre,   de 
dlrireantes des Iles Hawal se ponnces mineurs à retourner des demain.moines   et de» centaines de mllllera |riiifen«Lr   aérienne,   seront    incorpo- 
sur la question de savoir si les ilesia leur travail  S'ils ne le font point.ide pratiquant» ont été maasacré» en ' -■'"-— ■ '       ■      ■   ,J   '..J-- ' LJ» k-^pg   ^^^5   5^   nouvelle   formation 
pourraient  résister  k   une  attaqurll? gouvernement fera u.wge de aon Huaaie uniquement pour être restes, _ ---.._ rr'V'iF tf>r*<v ' Q'Ji "^ra directement sous la dépen- 
Isponaise de gntnde envergure.  M Ipouvoir de les y obhger. Le sort du'"-*"*'" *'«»/■ cro7ances^,. \ U^EZ  «I   UTiLlSEZ  nO» dance de   l'armée. Tous   les  voior-- 
King a repondu evssivemcm à  laiRouvemcment est Ué à son «uccèsL.^"^?^Vî»;^«".î;,V»° «^'en^^ume;:       pjrriTrC  ^VVnw/>rC 

ivèe par labsence deidans cctt« affaire ». |ont été démolies,  ou  profanées,   ou'       rETiTbb ANNONCES^ 

\tér 

Fil lieur poar Africulteurs 

question soulevée 

Les agncuitcuri du département du 
Nord possédant une preaaa S oaïUe et 
pressant eux-mêmes celle-ci sont 
invites, en vu* de la prochane dis- 
tribution des bons matière pour le fii 
.leur, à se faire connaître sans rétard 
au GIRPI A. du Nord. 31. rue d'Aa- 

,-" .   .        ,       _j_ , .gleterre.  à   Lille, en   indiquant   le ton- 
talres   doivent   prévoir   leur   envoi  rase de  paiiie QLI'IIS auront *  pras- 
outremer, \ ser. 

de terre de Lille 
...   _   __    . Une session   d'examens de diplémes 

buteur dé leur choix les bons suUatejd'ètudéS super,eures idoctorat an- 
dé cuivra qui leur ont été délivré par cien «t nouveau réi:méi. de licenca 
.eur  mairie lél dé cspacilé en  droit a'ouvnrs S la 

Pour qua la réparition du sulfate de;iaculté   de   droit   de   I Université   dé 
CL'lvre BO'.t assurée dans les nieilieuresiLir.e.  le 2S Juin 
conditions et dans les délais >■ p!u« Let demandes d Inscriptions en vue 
rapides    11   est   indispeiuOls   que   ies ct« ces examens doivent être rédicésa 
bon rassemblé»    le    plus    tôt papier   timbré,   adressée»   k   M.   \m 

Doyen et envoyées ou remises a M   i« 
Secrétaiie   de  la   faculté  dt  droit,   rué 
Autruite-Angéllier.   9.    A   Ltlle.   du   80 

L'IMPOSSIBLE BANrnN I I   p., L«- GBoc   ivanyun | 
    18     idernirrs    mystères,    lorsqu'il avait 

_ rencontré Jacqueline. 
Dans le moment   la sagease et le|    DèS leur pr^nière entreTue. dans 

avait   eu   la   Joyeuse    surprise   de 
I conatater que 1^  belle artlate.  lo:n 
(d'être une entriwe à son travail.lul 
[apportait  au  contraire    une  sorte 
d'wcltatlon    cérébrale qui lui ren 
idait )e raisonnement plus faa'p. IA 
dwluctlon   plus  éblouissante.   Il  se 
disait,   employant   inconsciemment 
des termes scientifiques ; t Elle est 
pour mon esprit comme im catalv 
seur.  qui détermine,  par sa  seule 
présence,  les réactions utiles ». 

Lorsqu'il l'avait Invitée, à l'exclu 
sion de tout autre profane, ft voir 
la projection fantastique qui cens- 
tituAit la réaJtsation des travaux 
auxquels elle avait participé, il n'a. 

ucune arrière-pensée. Il ne 
prévoir    qu'elle 

bonheur pouvaient aller de pair Ug studio où U venait d'arracher la 
Jacqueline n avait qua s'abandon- j^yne femme ft la hideuse agréa 
ner ft la Joie d aimer et d être ai-Ujon de Michel Oreyval. il avait 
mè«. aana négliger sa fil> Isentl   un   grand   trouble   s'emparer 

L* rèaulwt de ces ref.exions  lut de son  cœur et   de son  esprit, 
que Max   retrouva   une  Jsrquellnelavalt devmé confusément que cette 
qui  lui  manifesta  sans contrainte femme Jouerait dans sa vie la râle|vait 
cetw fola.  toute  l'ardeur    passjon-lquil s'était refusé ft faire tenir panpouvait 
néa qui rl«lt en elle itoute autre. Il ne s'éLMt même paslchez  lui, la projection  terminée   L 

;_^_    . , ... ...    ^^   jdéfendu. ae laissant    auaaltôt   em-!n'«vait même pas l'intention de lui 
Lul-mtaie. bien qu il lut du mau ij^j^^^  par  ce  feu  auasl   délicieux dire qu'il était  au courant de ses 

vaia C6t4 de la trentsme. était de ,        pernicieux. Cette foia, 11 1« sa-    -'   "    -■   "—'—   - 
"'"'* -.î^">°" "'î?* ul. î^",«it. ce ne serait pas una paaaade. eœur   alnon  de sens   Ses  liaison» j^^^^i^^ ^.^(g., ^^ ces fem- 
n'aralem f"*™ «u de  lendemains ^^.^ P^n prend pour les  quU- 
C-étalem de brèves P««»«l" Mu^t^^ aussitôt, i^ais de celle* à qui 
lui apportaient moins de Joie que.j^^ consacre sa vie II avait trem 
daaatrtumé et qu'il se reprochait i^j^ y^^ velmAi de participer aux 
à çauat du temps qu 11 •^^JPerdu ^^i, ^n studio de c«te invention 
qull avait ro.e ft aes recherchesLj^ projection en relief et sans 

écran qui n'avait été pour lui au 
aventure sen.men-Itlébut qu'un délassement el qu'il 

taia ramonUit ft un certain temps.l n'aurait peut-être pas poursuivie au 
U mtnsii  la vie austère et ta- delA des expériences  de  laboratoi' 

■clsntlflquea. 
Sa Oemière 

projets   de   depart   qui   l'svalent 
péniblement    effecté  quaiul   11  lei 
avait coonua.  tout ft  fait  par ha- 
sard. 

Cette nouvelle lui avait été don 
née par im dt sea anciens oondiscl 
pies ft l'Ecole navale, car Henry 
Maxtmllien avait oommtncè par 
suivre la carrière maritime illus- 
trée par plusieurs de aes atux 
C'était inconsciemment o.ue cet an 
cien condisciple avait  parlé 

Ce marin. Yves de Ktrmeur. se 
Touche d'un saint laïque, sans autrejre s'il n'avait été sollicité par l'im- trouvant sans fortune avait quitté 
passion que le travaU, sans autre'pérleux déftlr de revoir Jacqueline, la marine de guerre — la t Royale a 
4Uair qua d'arracher ft la science sesi   Au cours de ces experiences, iltcomnw U disait —' pour prendre le 

commandement du paquebot géant 
< Picarciie i. qui venait d'être mis 
en service. De pasage à Pans, il 
avait fait visite a son camarade de 
promotion, qui lavait retenu ft di- 
ner. Et c'étrait au cours de ce dî- 
ner qu'il avait cité quelques-uns dea 
futurs passade.s de marque atten- 
dus ft son bord pour le premier 
voyag; de « '^icardie a et. parmi 

la célèbre vedette de cinéma 
Jacqueline BUgny. 

— Tu la connais peut-être ? 
avait-il demandé assez Inscnliment. 

— Un peu. avait répondu simple- 
ment Max 

Ce qui avait affecté Max dans ce 
projet de départ, c'était surtout que 

restera:! Jacqueline ne lui en eût pas parlé 
Toutefois, ft la réflexion, il avait 
compris qu'elle le fuyait parce 
qu'elle avait peur de l'aimer, al 
même elle ne l'aimait déjft. Ce fut 
alors qu'il résolut, comme il devait 
le lui dire plus tard, d être lui auasl 
du voyage.. 

Il n'avait donc aucun pressenti 
ment du dénouement que devait 
avoir cette soirée. Il voulait itmple- 
OKnt que Jecqucline fût la premiè- 
re ft voir la projection fantastique. 
Il voulslt ravoir une soiree près de 
lui, Mitendre sa voix, respirer son 
parfum, s'enivrer de la contempla 
tkm de sa beaut4. et c'était tout 
L'événement l'avait surpris auaal 
vivement que Jacqueline elle-mê- 
me. 

MAIS, maintenant, tandia qu'il se 
remémorait les délicieux événe- 
ments de la nuit, il se disait qu'il 
était le plus heureux des hommes; 
que son amour pour Jacquelne.lom 
d'être émousse par la posses.on.s'en 
trouvait encore exalté, et il se pro- 
mettait de rendre à l'artiste un cul- 
te fervent. 

Il sentait tout le prix de ce don 
d'elle-même qu'elle lui avait falLet 
il voulait en être digna en lui ap- 
portant le bonheur. 

XI 
REVELATION 

Dans son luxueux cabinet de tra- 
vail de l'avenue Wagram. Mk:hsl 
Oreyval songeait. Il songeait, avec 
une fureur à peine contenue, ft cet- 
te Jacqueline Bllgny qui avait dé 
dai«né aea avances : à ce chétlf 
Claude Vallier. cet avorton, cet in 
firme, dont la ferme tranquillité 
avait eu raison de ses menaces : et 
ftHSsi. et surtout, ft celui qui l'avait 
frappé, battu, humilié et qui était 
en train, il le savait, de se faire ai 
mer de Jacqueline , Le comblc.c'est 
qu'il étéit Invulnérable, celui-là, et 
que sa fortune, sa situation le met- 
taient ft l'abri des entreprises de 
lui, Oreyval 

L'homme daffalree ne déaespé- 
falt paa. cependant, de trouver la 
point faible et comptait sur la 
clairvoyance que donne la haine 
pour l'aider à ae venger. 

On frappa do'.icemcnt ft la porte. 
et. sur l'invitation d'entrer, appa- 
rut un petit homme véta de noir, 
souriarK, qui marchait sans faire le 
moindre     bruit   et   qui   tenait   toi 
Jours baissés ses petits yeux dont 
l'éclat rusé aurait démenti la faus 
se c«nd*ur de sa figure plate et 
niaise. 

Sétait Joseph Carlin, l'homme de 
paille et de confiance ds Michel 
Qreyval : son factotum, son ftmc 
damnée, l'exécuteur des hesomea 
dont la divulgation aurait pu com- 
promettre irrémediablemant son pa- 
tron. 

A les voir sin&i, l'un près de l'au- 
tre, l'athlète ft carrure et ft figure 
de gBDgster. r: le sstellité one 
rueux. papelard, sournois, un obser- 
vateur impartial se serait demandé 
OUI était le plua dangereux dea 
deux, et aurait peut-être donné la 
palme ft l'immonde Carlln. 

— Quoi de nouveau ' 7 demanda 
Greyval dun ton bref. 

— Rien de tx>nsus«ura.d'uné voix 
douceftire et fade comme touta tallticictuni  lui 
personne   le nouvel arrivant malt en  son 

da bonbonnière plate, tl y choiaiti 
une pastille uu'il se mit ft sucer. | 

Oreyval hsusss les épaules. Cette! 
manie de son homme ft tout fair«' 
lui était physiquement dé&agréa-i 
ble. ' 

Eh bien  I parleras tti  7 
— Vo:là. dit enfin Carhn. notre 

bande dt rackettera est demtmbrée. 
Le Grand Louts et Julot le Basset 
se sont fait c poisser » 

— Deux Imbêcilee de moins 1... 
Mala pourvu qu'ils ne parlent pas I 

— Ils lit parleront pas. bail- 
leurs, ils ne savent pas grand^chosc 
et nont aucun élément pour Iden- 
tllier Michel le Oanjister. le chef 
qu lis ont vu rarement, avec M Mi- 
chel Oreyval. négociant cstlmé.pro 
prietairc. électeur influent... et tout, 
et tout.. 

Carlin eut un petit rire qui grin- 
ça comme une crécelle. 

— Je suis le seul, reprlt-ll, à sa- 
voir tout cela 

Michel fu un geste d'impatience. 
Il   n'aimait   pas   bea:tcoup  que son 

1* ppelàt   qu'il   ie   ta- 
uvolr   Pouvoir  illu- 

Oreyval fronça le aourcll. A l'ins-iaoïre. au surplus, csr d'une part. 
tar des Anciens, il aurait voJon- Carlin n'aurait pu perdre son chef 
tiers châtié le measager dt mau-i«ans se perdre lui-même et d'autre 
valses nouvelles Mais Carlin, lui.pan étant lAche physiquenien:, il 
était trop précieux pour qu'il 1> ru-ltrtmblsu devant les reactions pot 
doyftt   autrement   qu'en   parots siblts dt Micht,   Bnfin   son inteiè* 

— Eh bien, parlt 1 J'attends      ,sc ootifondait avec celui de sou pa- 
L'autrc prit ao;i temps. tron. 
Ayant tiré dt sa poctat une aorul   Celui-tl «ncbalnt : 

— La ncuvcllt est fâcheuse en tf- 
fet. mais non pas catastrophique. 
Il n'y aura qu ft remplacer lea deux 
manquants. Ce ne sont pas les 
hommes qui manquent, ft l'heure 
actuelle 

— Sans doute, sans doute, ap- 
prouva Carhn en prenant une nou- 

Ivelle   pastille   :    mais  Je n'ai  pas 
llini. 
I    — Quoi encore ? 

La bonne fsmme de Pontchar- 
itrain que vous m'avez chargé 4'tf- 
'fra>'er pour qu'elle moucharde Si 
voisine.. Vous saves, la mèrt Val- 
uer., 

— Oui. oui   Je sais   i  Aprêa  ? 
— Eh bien ' quand J'ai été la 

voir er que J'ai eu lâché tout 1s 
boniment que J'avais préparé, tilt 
m'a ri au nés et elle m'a payé.. 

— Tout   ? 
— Tout I Tout payé en billets 

neufs de la Banque de Pranee...J'al 
pensé que. dès Inrs ou on rentrait 
dana aon aigen' c était déift nuel- 
que chose.. Mats votre plan était 
basé sur le non-paiement, qtii la 
mettait aous votre dcpendance 
D(mc voUà enoorc un projet à 
l'eau  I .. 

Le petit homme émit dt nouveau 
'^r. rire grmçant en r.otani one- 
tueusesitnt sea maina Viw nntrt 
l'autre 

Qreyrsl lAcha un Juron. Décré- 
ment, u a'aTalt pw de ehanee e« 
ieur-u. r„ fMvi«>. 
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